
Le mot du Président

Chères amies, chers amis,

En relisant les projets d’articles avant leur mise en page dans ce journal, deux mots 
qui semblent relier les différents textes se sont imposés : partage et échange.

Ces idées apparaissent évidemment au fil des présentations des deux structures 
HSF France et LMHI-France.

On peut aussi appliquer ces termes aux chercheurs qui livrent leurs dernières 
études et découvertes lors de manifestations nationales, européennes et mon-
diales dont nous faisons écho. La Ligue mondiale, de son côté, souhaite dialoguer 
avec les associations nationales de patients en vue d’une éventuelle collaboration.

Dans “Qui c’est celui-là”, le personnage présenté, Boenninghausen, a cherché, par 
ses très nombreux écrits, à susciter des vocations pour la toute nouvelle approche 
thérapeutique qu’était l’homéopathie.

Plus actuel, dans l’article du Dr Philippe Marchat “Transition écologique et 
reconnaissance de l’homéopathie : même combat” il paraît évident que l’on doit 
urgemment partager très largement le même point de vue et la même vision plus 
“écologiste” de la médecine.

Enfin on retrouve dans ce journal les témoignages et paroles d’adhérents qui 
rapportent des instantanés de leur vécu et de leur expérience, tissant un lien indé-
fectible entre les patients.

Pour terminer je souhaiterais, au nom du CA d’AHP France, dire quelques mots à 
propos de deux médecins récemment disparus pour qui les notions de partage, 
d’échange et de transmission avaient un sens : le Dr Didier Deswarte, président de 
la Société de Perfectionnement en Homéopathie du Nord et le Dr Olivier Hubaud, 
président du Syndicat National de la Médecine Anthroposophique.

Nous les avons souvent rencontrés et côtoyés lors de diverses réunions et manifes-
tations. Nous avons pu apprécier leurs qualités humaines, leur envie et leur capacité 
à transmettre, leur engagement constant pour la défense et la reconnaissance de 
l’homéopathie. Par ailleurs, Didier Deswarte nous avait aimablement rédigé deux 
articles pour Similis et nous avons eu le privilège d’intervenir à ses côtés lors d’une 
conférence qu’il avait donné à Saint-Avertin en 2019.

L’échange, le partage, la transmission à travers des études et des livres, de l’ensei-
gnement, des témoignages et des conférences, autant de vecteurs utilisés par 
des femmes et des hommes engagés pour continuer à faire vivre et développer 
l’homéopathie.

L’équipe d’AHP France vous souhaite un bel été.

Joël Siccardi
Président d’AHP-France
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L 
a Ligue Médicale Homéopathique Internationale 

(LMHI), fondée en 1925 et regroupant 76 pays, a pour 
vocation de promouvoir l’homéopathie et de relier 
les homéopathes du monde entier, permettant des 
échanges sur leur pratique par le biais des congrès 
mondiaux ainsi qu’en utilisant les moyens modernes de 
communication, de type réseaux sociaux.

LMHI-France, la section française de LMHI, se fait l’écho de 
ce qui se passe au niveau mondial dans les travaux de la 
LMHI, concernant le domaine de la formation, du dévelop-
pement, de la recherche, de l’évolution de la pharmacopée 
homéopathique, de l’utilisation de l’homéopathie dans la 
médecine humaine, dentisterie, médecine vétérinaire ainsi 
que l’agrohoméopathie.

LMHI-Francea aussi pour objectifs :

◾ �de mobiliser les homéopathes français à participer active-
ment dans les groupes de travail thématiques de la LMHI et 
de les motiver à faire connaitre lors des congrès internatio-
naux le dynamisme fécond qui anime la vie de nombreux 
groupes d’études en France

◾ �de fédérer les différentes associations françaises d’homéo-
pathes (médecins, dentistes, sages-femmes, pharmaciens, 
vétérinaires, et non médecins comme “membres associés”) 
pour un échange d’expériences et de problématiques. En 
effet, la LMHI-France souhaite favoriser une unité afin de 
permettre une plus grande efficacité de développement sur 
le territoire national, en lien avec l’international.

En écho au 75e Congrès international LMHI, qui s’est tenu en 
septembre 2022 à Istanbul, le bureau de LMHI-France a orga-
nisé mi-novembre un Webinar, conçu sur trois axes : politique 
(les stratégies conjointes de l’ECH et la LMHI pour structurer la 
défense et favoriser l’utilisation de l’homéopathie dans la prise 
en change de patients), clinique (l’apport des petits remèdes 
dans les pathologies lourdes) et scientifique (dernières re-
cherches, utilisant des techniques de pointes pour analyser la 
composition des remèdes homéopathiques, projet DynHom)

Après l’introduction de la nouvelle présidente de la LMHI, le 
Dr Altunay Agaoglu, qui a surligné les liens étroits par le passé 
entre la LMHI et la France, des nouveaux projets de l’ECH, qui 
travaille de concert avec la LMHI, nous a été présenté par le 
Dr Edward De Beukelaer.

Ligue Médicale Homéopathique Internationale
Section française

La conférence du Dr Alok Pareek, homéopathe indien, ancien 
président de la LMHI, sur des petits remèdes très utiles dans 
des pathologies lourdes (type cancer) a été très appréciée et 
une suite a été demandée par les participants.

La matinée s’est achevée par la projection, en avant-première, 
du film “La science de l’homéopathie”, réalisé par Jean-Pierre 
Aoun, produit par Fabien Moine & l’Édition Exuvie. En partant 
d’un état de lieux des “on-dit” sur l’homéopathie, Jean-Pierre 
Aoun s’aventure à la découverte des fonctionnements quan-
tiques du processus homéopathique en se basant sur des 
interviews de chercheurs, médecins, professeurs, parmi les-
quels figure le regretté professeur Luc Montagnier, Prix Nobel 
de Médecine. Ce film fut le prolongement imagé parfait de 
l’excellente conférence du Dr Michel Van Wassenhoven sur les 
derniers développements en recherche scientifique homéo-
pathique de l’équipe DYNHOM.

Encouragé par le succès de ce premier webinar, le bureau de 
la LMHI-France a décidé de pérenniser ces rencontres avec des 
homéopathes du monde entier sous la forme de Webinars le 
samedi matin. “Les Webmatinées de la LMHI-France” ont vu le 
jour, se proposant de nous relier par des rendez-vous réguliers 
aux quatre coins du monde homéopathique.

La deuxième Webmatinée a eu lieu en avril 2023, ayant 
comme invités le Dr Alook Pareek, qui a continué son incursion 
dans le monde des petits remèdes utiles dans les pathologies 
lourdes et le Dr Angelica Lemke qui nous a introduits dans 
l’univers fascinant des champignons.

Le Dr Edward De Beukelaer, qui nous a tenus informés de 
l’évolution des nouveaux projets ECH, en développant celui de 
la place de l’homéopathie dans la médecine intégrative, avec 
un vif appel envers les homéopathes francophones à s’investir 
dans les projets de l’ECH et la LMHI.

Ainsi, LMHI-France s’intègre pleinement dans le paysage 
homéopathique français, faisant également partie de 
HoméoFrance, et elle joue son rôle de relais fidèle des actions 
de la LMHI international, telles que la série des Webinars sur 
la recherche internationale en homéopathie ou les échanges 
d’expérience entre des associations de patients utilisateurs de 
l’homéopathie, lors d’une réunion récemment organisée, où 
la France était représentée par AHP-France

Adhérer en tant qu’homéopathe français à la LMHI-France 
permet de faire entendre la voix française avec plus de perti-
nence lors des décisions prises dans les commissions de travail 
internationales.

Dr Florina Carat, présidente de LMHI-France

Retrouvez la LMHI-France et ses Actualités sur :�  
http://www.lmhifrance.fr/
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Rencontre zoom LMHI/Associations de patients

Homéopathes Sans Frontières - France

L 
e  1 7   m a i  2 0 2 3  u n e  ré u n i o n 

en distanciel a eu lieu entre des 
membres de la Liga Medicorum 
Homoeopathica Internationalis 
( L M H I )  e t  d e s  r e p r é s e n t a n t s 
d’associations nationales de patients.

Cette rencontre sur le thème général 
“Contact avec les associations de patients 
– comment pouvons-nous collaborer ?” 
a été à l’initiative de Bernhard Zauner, 
secrétaire général, et de Bernardo 
Merizalde, vice-président de la LMHI 
(organisation mondiale regroupant des 
médecins homéopathes et des profes-
sionnels de la santé de 76 pays). Elle 
s’est déroulée avec la participation de 

H 
oméopathes sans Frontières 

(HSF) est une association loi 1901 
crée en 1984 en France par des 
médecins et soignants homéopathes 
désireux de répondre aux vœux de 
l’Organisation Mondiale de la Santé 
dans la perspective de permettre 
l’accès à la santé pour tous en l’an 
2000.

Afin de permettre l’accès aux soins pour 
tous, HSF a pour objet :

◾ étudier, faire connaître et promouvoir 
la médecine homéopathique.

◾ favoriser l’accès des plus démunis 
aux soins en proposant l’homéopathie 
comme approche complémentaire aux 
thérapeutiques classiques ou tradition-
nelles et en assurant l’accompagnement 
des professionnels de santé.

quelques représentants d’associations : 
Cristal Skalling-Klopstock (Royaume-Uni 
– Homeopathy UK – EFHPA), Paola Brown 
(Etats-Unis – American for Homeopathy 
Choice), Pranee Vidhyameth (Thaïlande), 
Albert Dorninger (Autriche), Erik Buelens 
(Belgique – Pro Homeopathia)  et 
Joël Siccardi (France – AHP France).

Ce fut donc une première prise de 
contact, B. Zauner précisant en introduc-
tion que « Dans le cadre de cette straté-
gie visant à renforcer l’homéopathie, les 
organisations de patients jouent un rôle 
très important. Nous aimerions échanger 
des idées avec tous les dirigeants des 
organisations actuellement établies, 
afin que nous apprenions à connaître le 
travail de chacun, à discuter de nos pré-
occupations communes et à envisager 
comment nous pouvons développer la 
coopération la plus efficace et efficiente 
possible. »

Chaque représentant a ainsi présenté son 
organisation, faisant état des difficultés 

Uniquement composée de bénévoles, 
HSF œuvre auprès des équipes médicales 
et soignantes en Afrique francophone, 
Bénin, Togo, Guinée Conakry, Congo 
Brazzaville, Sénégal. Ces pays sollicitent 
notre aide afin de disposer de structures 
de soin autonomes et performantes en 
homéopathie.

Nous mettons en place des projets de 
développement proches des lieux de 
formation : dispensaires, rémunération 
de responsables formateurs.

Plutôt que d’organiser des missions de 
soin, nous avons fait le choix d’ensei-
gner l’homéopathie afin de permettre 
l’autonomie des soignants locaux qui 
disposent des remèdes homéopathiques 
que nous leur fournissons à chacune de 
nos missions.

La crise du Covid nous a fait réfléchir à 
la situation de l’homéopathie en France, 
ainsi que sur la pénurie croissante de 
médecins homéopathes qui partent à 
la retraite et ne seront pas remplacés. 
Plusieurs raisons à cette désertification, la 

rencontrées et des actions engagées 
pour la défense des intérêts des patients, 
le soutien et la promotion de l’homéo-
pathie, une discussion plus informelle 
s’engageant ensuite sur les pistes et les 
moyens d’y parvenir.

Si au niveau européen, les patients sont 
bien représentés par leurs associations 
au sein de l’EFHPA, cette initiative est 
intéressante et cette première rencontre 
appelle une suite souhaitée par la LMHI 
pour une collaboration au niveau mon-
dial qui reste toutefois à définir et à 
mettre en place.

A titre personnel, je souhaiterais remer-
cier Florina Carat, présidente de LMHI 
France qui a permis ce contact entre 
notre association et la Ligue mondiale et 
remercier Florentina Tisianu, trésorière 
de la Ligue, qui m’a accompagné lors de 
cette réunion zoom afin de pallier à mes 
(quelques !) difficultés de maitrise de la 
langue anglaise.

JS

campagne violente de dénigrement qui 
a eu lieu en 2018 suivie par l’interdiction 
de l’Ordre des Médecins de mentionner 
Homéopathie sur la plaque, la fermeture 
des Universités à l’homéopathie et le 
déremboursement des remèdes.

De nombreux patients satisfaits de 
l’homéopathie se retrouvent démunis et 
depuis 2 ans nous avons pris la décision 
d’organiser des formations gratuites 
d’homéopathie familiale afin de per-
mettre à chacun de connaître les bases 
de l’homéopathie et le traitement des 
pathologies aiguës du quotidien.

Si vous souhaitez participer à nos for-
mations vous pouvez nous joindre : 
hsf@hsf-france.com, nous vous répon-
drons dans la mesure de nos possibilités.

Restons unis pour que l’homéopathie 
continue à vivre envers et contre tout !

Docteur Françoise Lamey, 
Présidente d’HSF-France

Nous vous invitons à consulter notre site : 
https://hsf-france.com
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Vous avez la parole
Le témoignage de Roland, La Barben

« Voilà plus de 40 ans que l’homéopathie 

m’accompagne et nous accompagne 

femme et enfant.

Comment tombe-t-on dans l’homéopa-

thie alors qu’auparavant, même si elle 

n’était pas autant décriée, elle n’était pas 

non plus courante ?

Ce n’était pas un choix délibéré mais une 

rencontre au travers d’une relation qui 

nous l’a fait Connaître.

Le choix du médecin, même s’il n’était pas 

aussi difficile à cette époque, ce choix était 

singulier car il était peu commun dans la 

pratique de la médecine.

Cet accompagnement médical s’est vite 

confirmé comme une relation au plus près 

du patient et d’une prise en compte totale 

de l’individu et de sa vie.

L’homéopathie a été d’un entourage 

bienfaiteur, dégageant une recherche 

de qualité de vie, de bien être, d’écoute 

et de disponibilité quels que soient les 

symptômes avec un souci que le patient 

soit aussi acteur.

Sans rentrer dans les détails des soins il est 

nécessaire de continuer à valoriser cette 

pratique. »

Vous êtes patients en homéopathie, vos 

témoignages nous intéressent et pourraient 

éventuellement enrichir ce journal ou le site 

internet, après aval du Bureau de l’association. 

Contactez-nous par courrier postal ou par 

l’adresse e-mail. asso.homeopatient.fr@gmail.com

Transition écologique 
et reconnaissance de l’homéopathie : Même Combat

A 
 une époque dans laquelle tous 

les secteurs s’interrogent sur leur 
nécessaire transition écologique, 
il est assez étrange de constater le 
désintérêt de la médecine actuelle vis 
à vis de cette préoccupation. D’autant 
plus que le système médical actuel 
ne brille guère par son excellence 
écologique.

Les insuffisances du modèle 
médical actuel au plan 
écologique
Le modèle actuel possède quatre défauts 
majeurs sur le plan écologique :

◾ Gaspillage énorme des ressources : 
point n’est besoin de développer ce point 
connu de tous.

◾ Toxicité et pollution médicamen-
teuses : le médicament allopathique n’est 
pas dépourvu d’effets indésirables, ce qui 
n’est pas sans conséquences néfastes, 
aussi bien à titre individuel que collectif 
(ces molécules, éliminées, le plus sou-
vent, par voie urinaire, se retrouvent, 
massivement, dans les eaux usées).

Il faut savoir que 10 % des hospita-
lisations sont dues à la toxicité des 
médicaments en France. Que la surcons-
ommation persistante d’antibiotiques 
(humains et animaux) est à l’origine du 
grave problème de l’antibio-résistance 

pour lequel l’OMS a dénombré, pour 
2018, 700 000 décès dans le monde dont 
12 500 en France. Chiffres qui devraient 
s’élever à 10 millions de morts par an 
(2 fois plus que la pandémie de covid 
19 lors de sa première année) d’ici une 
dizaine d’années.

◾ Faible durabilité des effets thérapeu-
tiques en raison du caractère trop symp-
tomatique de l’action des médicaments 
allopathiques.

◾ Soutenabilité problématique du sys-
tème médical actuel. Or, les difficultés 
économiques qu’il rencontre ont beau-
coup à voir (mais pas seulement bien sur) 
avec le gaspillage, la toxicité et la pol-
lution médicamenteuse et la fréquente 
faible durabilité de l’action de l’allopathie

Or, ces différents points découlent, large-
ment, de l’absence de pensée globale et 
de prise en compte des relations de l’être 
humain avec son environnement dans le 
modèle médical actuel.

De l’intérêt qu’il y aurait à 
intégrer un modèle biologique 
complémentaire comme le 
modèle homéopathique

C’est pourquoi il me semble que ce ne 
sera qu’en conjoignant et intégrant un 
modèle global et “dynamiste” qui consi-
dère que la santé relève, largement, 
d’une question d’équilibre de l’organisme 
(et de celui-ci avec son environnement) 
au modèle actuel, que la transition éco-
logique de la médecine sera réalisable.

Or, un tel modèle “dynamiste” a pour 
principale caractéristique de considérer 
chaque patient dans sa dimension d’indi-
vidu vivant.

Ce concept d’individu vivant est essen-
tiel et correspond, soulignons-le, à une 
donnée biologique et scientifique fonda-
mentale et indiscutable. Quatre notions 
découlent de ce concept.

◾  Unicité et singularité de chaque 
patient, comme le fait l’homéopathie qui 
prescrit à chaque patient un traitement 
“sur mesure” qui lui est propre quelle que 
soit la pathologie en jeu.

Dr Philippe Marchat
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◾ Globalité, non division (in-division) 
du patient entre ses différents organes 
et entre son corps et sa psyché. C’est, 
ainsi, qu’en homéopathie, on soigne, par 
exemple, l’asthme, les migraines et les in-
somnies d’un patient avec un traitement  
global unique. Soigner globalement est 
économe en termes de médicaments 
prescrits et permet, aussi, de rééquilibrer 
l’organisme, ce qui est un gage de dura-
bilité de l’effet thérapeutique.

◾ Prise en compte de l’ouverture de 
l’organisme sur l’environnement, sans 
laquelle parler de transition écologique 
n’a aucun sens. Or, force est de consta-
ter que l’allopathie ne tient quasiment 
aucun compte de cette dimension. 
L’asthme relève, ainsi, pour elle, d’une 
prescription de cortisone et de dilata-
teurs des bronches à l’action purement 
locale. Pour l’homéopathie, au contraire, 
la sensibilité éventuelle du patient au 
temps humide ou l’aggravation de ses 
crises à telle heure ou dans tel contexte 

en médecine s’accompagnera d’une 
reconnaissance des médecines complé-
mentaires et de leur intégration dans le 
système médical du futur ou qu’elle ne 
sera pas. Des aménagements “à la marge” 
du système actuel ne pourront suffire.

Nous avons tout à gagner à une telle 
conjonction des approches “classique” 
et complémentaire. Car il est vrai que 
l’organisme est une formidable “machine 
biologique”. Mais il est tout aussi vrai 
que chacun d’entre nous est un individu 
vivant.

Il n’y a donc aucun sens à opposer bio-
médecine et certaines médecines com-
plémentaires comme l’homéopathie et 
la question se pose donc, que ne pose 
personne, pas même les écologistes : à 
quand une médecine authentiquement 
écologiste, plus individualisée, plus glo-
bale, moins toxique, aux effets plus du-
rables et soutenable économiquement ? 

Philippe Marchat 
Médecin généraliste homéopathe

émotionnel sont des éléments clés dans 
le choix du traitement.

◾ Ménager, solliciter et optimiser les 
capacités naturelles d’auto-défense et 
d’auto-guérison est, aussi, un élément 
essentiel pour l’homéopathie et du point 
de vue écologique. L’allopathie se substi-
tue à l’organisme, au risque d’affaiblir ses 
défenses naturelles. Ce qui est prodigieu-
sement efficace si la maladie est d’une 
gravité exceptionnelle (en cas d’infection 
très sévère, d’infarctus ou d’hémorragie 
massive, par exemple) mais se montre 
péjoratif dans de nombreuses situations 
pour lesquelles une rééquilibration de 
l’organisme s’avère envisageable.

Transition écologique et 
passage à une médecine 
authentiquement intégrative 
sont, donc, intimement liés

C’est le message que je souhaite, ici, 
faire passer. Que la transition écologique 

Vous l’avez écrit 
La phrase de l’adhérent

Catherine, Besançon 

Au début, je trouvais bizarre les premières consul-
tations, et les questions que me posaient le méde-
cin…mais bon, ça marchait, c’était le principal, et j’ai 
donc continué, même si on me disait que c’était un 
effet placebo.  Depuis, j’ai fait du chemin bien sûr, 
et compris ce qu’était l’homéopathie.

J’ai de nombreux exemples dans mon parcours de 
vie qui ont conforté mes choix en matière de soins, 
pour les enfants, pour moi-même.

Christiane, Châtellerault

Aujourd’hui, au sens large, l’homéopathie mérite 
d’être sauvegardée, mise en avant, répandue 
bien davantage. J’apprécie ses principes « huma-
nistes » qui concernent tout l’être humain et son 
environnement.

Coralie, Marseille

Durant ma seconde grossesse, mon médecin géné-
raliste m’a conseillé de me soigner avec de l’homéo-
pathie.  J’ai été surprise de constater l’efficacité de 
l’homéopathie, car à ce moment-là je n’ai rien eu 
d’autre.

A MÉDITER
Choisie sur la globalité psycho-corporelle 
de l’Individu, en tenant compte de 
sa singularité, de sa personnalité, 
de son anamnèse et de son histoire 
vécue/perçue depuis les premiers 
instants de Sa vie, l’Homœopathie 
demeure une thérapeutique précieuse 
à ne pas méconnaître et à adapter 
conformément à l’Art. 8 du Code de 
Déontologie médicale Ed. octobre 2013 : 
« Compte-tenu des données actualisées 
de la science, le médecin est libre de 
ses prescriptions qui seront celles 
qu’il estime les plus appropriées en la 
circonstance. »

Dr Anaïs Atmadjian, 
Médecin de Famille et Pédiatre

“Cahiers du Groupement HAHNEMANNIEN 
du Dr Pierre Schmidt ” 1.2022
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I 
nitiative mondiale,  i l  s’agit d’un appel à une 

collaboration respectueuse entre les pratiques 
traditionnelles, complémentaires et conventionnelles 
dans le but d’offrir une démarche holistique de la santé 
centrée sur la personne, partout dans le monde et 
accessible à tous.

Les “Soins de santé traditionnels, complémentaires et inté-
gratifs” que l’on dénommera “TCIH” sont des approches de 
santé qui s’appuient sur la participation active de la personne, 
respectent les choix individuels ainsi que la diversité culturelle 
tout en intégrant l’expérience clinique, les données scienti-
fiques et les valeurs des patients.

Le lancement officiel de la campagne internationale 
“Déclaration TCIH” a eu lieu le 14 juin 2022. Cette déclaration 
a été entreprise par une coalition d’organisations de parrai-
nage représentant une communauté mondiale d’utilisateurs 
et de praticiens TCIH. L’EFHPA, la Fédération européenne des 
associations de patients de l’homéopathie fait partie de ces 
11 organismes initiaux de parrainage. AHP France est signa-
taire de cette déclaration.

Déclaration TCIH
(Traditional, Complementary and Integrative Healthcare)

1 an déjà

Un an plus tard, le 20 juin 2023, dans un communiqué de 
presse, la Coalition TCIH explique notamment que :

◾ �plus de 310 organisations et 7 500 patients et praticiens 
répartis dans plus de 80 pays ont exprimé leur soutien à la 
déclaration TCIH,

◾ �elle est devenue une plate-forme mondiale de premier plan 
pour la collaboration et la défense des TCIH et a réussi à 
connecter les professionnels, les praticiens, les chercheurs 
et les organisations de patients engagés à faire progresser 
les pratiques TCIH dans les soins de santé primaires,

◾ �elle a publié un article sur le rôle des TCIH dans l’objectif 
d’une “couverture sanitaire universelle”,

◾ �elle œuvre pour inclure les parties prenantes TCIH dans 
l’élaboration de la nouvelle stratégie mondiale de méde-
cine traditionnelle de l’OMS pour 2025-2034, sachant que 
l’Assemblée mondiale de la santé a décidé fin mai 2023 de 
prolonger jusqu’en 2025 la stratégie actuelle de l’OMS.

La Coalition TCIH est aussi à l’initiative d’une réunion le 3 juil-
let : un dialogue interactif entre des membres de la société 
civile et le directeur général de l’OMS sur le thème “Priorités 
sur la médecine traditionnelle, complémentaire et intégrative 
aux niveaux mondial, régional et national” et devant per-
mettre de réaffirmer devant les participants l’engagement de 
l’OMS sur ce sujet.

Pour en savoir plus : https://tcih.org/

 C’est qui celui-là ?

BOENNINGHAUSEN

agricole d’Allemagne de l’Ouest 
(1812).

Ensuite il fut successivement pré-
sident de la Cour de Justice provin-
ciale de Westphalie (1816), puis com-
missaire pour l’enregistrement des 
terres et enfin botaniste pour devenir 
directeur des Jardins Botaniques de 
Munster (1824).

Atteint de tuberculose purulente en 
1827, et abandonné par la médecine 
officielle, il est guéri par un médecin 
homéopathe et il se tourne alors 
résolument vers l’homéopathie à 
partir de 1828.

C o r r e s p o n d a n t  a v e c  S a m u e l 
Hahnemann,  Boenninghausen 
s’est attelé à l’écriture d’une ving-
taine d’ouvrages qui ont suscité 
de nombreuses vocations, et i l 
obtient enfin par décret royal une 

Le Baron Clemens Maria Franz von 
Boenninghausen (1785-1864) né 
aux Pays Bas, mais de noblesse alle-
mande, a eu un parcours éclectique 
avant de devenir l’un des premiers 
praticiens homéopathes.

Diplômé en droit civil et pénal, il a 
tout d’abord été avocat (1806) à la 
cour du roi de Hollande, puis agricul-
teur et il forma la première Société 

autorisation d’exercer la médecine 
en 1843. Il n’a cessé alors de pratiquer 
l’homéopathie.

Il a fondé la Société de Médecine 
Homéopathique de Rhénanie et 
Westphalie en 1848.

Le “Western Homeopathic Medical 
College” à Cleveland lui décerna 
un diplôme honorifique en 1854 (il 
était en contact avec des homéo-
pathes américains dont A. Lippe et 
C. Dunham), et il reçut la croix de 
chevalier de la légion d’honneur en 
avril 1861.

Boenninghausen a marqué forte-
ment la littérature homéopathique 
et il a eu une influence importante 
sur le développement de l’homéo-
pathie compte tenu de la rigueur de 
sa pratique.

Il a exercé jusqu’à sa mort en 1864.
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 	Le saviez-vous ?
Homeobel Library :

inaugurée en mars 2023 à Monceau sur Sambre 
(Charleroi), Homeobel Library est la bibliothèque et le 
centre d’archives et de documentation de la Société 
Royale Belge d’Homoeopathie.

« Elle concentre la quasi-totalité de la littérature homéo-
pathique belge depuis Hahnemann, ainsi que toutes les 
revues belges d’homéopathie depuis le XIXe siècle. 

Riche de plusieurs milliers de volumes, c’est un trésor 
historique accessible à toute personne intéressée par 
l’histoire de l’homœopathie ».

Source Pro Homeopathia. https://homeobel.eu

Enquête sur les canadiens et l’homéopathie :�  
derniers chiffres 2022 

▪	 68 % des Canadiens connaissent l’homéopathie

▪	 83 % des Canadiens qui ont utilisé l’homéopathie au 
cours de leur vie en sont satisfaits

▪	 86 % des Canadiens pensent que l’homéopathie de-
vrait être proposée plus souvent par leur professionnel 
de la santé

▪	 80 % des Canadiens pensent que la médecine 
conventionnelle et la médecine alternative sont 
complémentaires.

Source :�  
Coalition Pour l’Homéopathie au Québec, juin 2023

Etudes et recherche scientifique

V 
ous trouverez ci-dessous une 

actualité sur les études et la recherche 
scientifique en homéopathie.

Des choses se passent au niveau 
national, européen et mondial, des 
études sont réalisées régulièrement, 
la recherche reste active et avance. 
Sans entrer dans le détail, il paraît 
intéressant que nous patients en 
soyons régulièrement informés. 
En espérant qu’un jour, peut-être, 
la Haute Autorité de Santé,  au 
vu de toutes ces études, refasse 
u n e  é v a l u a t i o n  o b j e c t i v e  d e 
l’homéopathie.

La 5e Conférence internationale 
sur la recherche en homéopathie 
du 16 au 18 juin 2023
Comme tous les 2 ans, cette manifes-
tation organisée par l’Homeopathy 
Research Institute (HRI), sur le thème 
permanent de la recherche de pointe 
en homéopathie, “offre un forum unique 
pour le partage d’idées et la création de 
collaborations scientifiques internatio-
nales”. Durant ces 3 jours, une quaran-
taine de conférenciers se sont succédé, 
les meilleurs chercheurs du monde dans 
le domaine de l’homéopathie, pour pré-
senter à 230 participants un programme 
dédié uniquement à la recherche scienti-
fique de haute qualité.

Pour en savoir plus :

https ://www.hrilondon2023.org/

Le projet de recherche Dyhnom
Le projet de recherche fondamentale 
Dynhom, lancé en 2015 par l ’Unio 
Homeopathica Belgica, ambitionne de 
répondre aux questions sur la nature du 
médicament et sur le rôle du processus 
de dynamisation en cours de fabrication. 
Il mobilise de multiples technologies de 
pointe pour étudier la spécificité des dilu-
tions/dynamisations homéopathiques.

Le programme avance et de nouvelles 
études scientifiques ont été publiées en 
2022.

Pour en savoir plus, le site de l’UHB et 
celui de la SSH :

http://www.homeopathie-unio.be/research/36/200/
DynHom

http://www.assh.fr/

Les 49es Entretiens 
Homéopathiques de Paris 
les 6 et 7 octobre 2023
Les organisateurs rappellent que “Les 
Entretiens homéopathiques de Paris 
constituent l’événement national d’au-
tomne de l’ensemble des médecins ho-
méopathes français ainsi que de tous les 

professionnels de santé, acteurs de cette 
spécificité, dans le cadre de l’information 
et la formation médicale continue”.

Cette année, lors de la première journée il 
y aura la présentation par les équipes de 
chercheurs des résultats de trois études. 
Il s’agit d’études qualitatives pour identi-
fier les bénéfices de la thérapeutique ho-
méopathique rapportés par les patients.

Pour en savoir plus :

https://www.homeopathie-francaise.com/index.php/
agenda/49-emes-entretiens-homeopathiques-de-paris

Conférence “Science 
révolutionnaire : L’homéopathie 
et l’avenir de la santé mondiale” 
du 20 au 22 octobre 2023

Cette première conférence de recherche 
homéopathique à grande échelle 
aux États-Unis est à l’initiative de The 
American Institute of Homeopathy (AIH), 
The Faculty of Homeopathy (organisa-
tion prééminente au Royaume-Uni), the 
International Research Group on Very 
Low Dose and High Dilution Effects (GIRI 
groupe de recherche sur l’infinitésimal). 
L’annonce précise que “L’événement 
mettra en vedette des chercheurs et des 
médecins de premier plan du monde en-
tier présentant les dernières recherches 
scientifiques fondamentales, précli-
niques et cliniques en homéopathie.”

https://homeopathyusa.org/education/2023-confe-
rence.html
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NOUS AVONS LU
Plus forts contre le cancer
Du Dr Christelle Besnard-Charvet et Frédérique Odasso
Livre 398 p. 2020 
Éditions Robert Laffont 
ISBN 978-2-221-22001-6

En écrivant ce livre, les deux auteurs 
espèrent rendre « compréhensible 
et accessible pour tous l’oncologie 
intégrative, une approche globale et 
individualisée qui unit à la fois traite-
ments conventionnels et médecine 
complémentaire ».

Pour mieux comprendre le sujet, elles 
expliquent la maladie appelée cancer, 
ses conséquences physiques, psy-
chiques et morales sur le patient et ses 
proches. Puis elles parlent des traite-
ments conventionnels indispensables 

employés pour lutter contre elle, ainsi 
que de leurs effets indésirables pouvant 
être soulagés au mieux grâce aux soins 
de support apportés par les autres thé-
rapeutiques développées tout au long 
des chapitres - dont l’homéopathie.

Ne sont pas oubliés “l’après cancer”, et 
les 4 piliers de santé sur lesquels agir 
(alimentation, activité physique, gestion 
du stress et environnement).

Elles concluent en espérant que cet 
ouvrage, émaillé de nombreux témoi-
gnages de médecins et de patients, 
« contribue modestement à vous 
rendre, vous tous, patients, proches et 
soignants, plus forts contre le cancer 

mais aussi plus forts après l’épreuve de 
cette maladie ! »

Christelle Besnard-Charvet est médecin, 
gynécologue homéopathe, diplômée uni-
versitaire en soins de support et nutrition. 
Elle crée en 2017 le centre Ressource Lyon.

Frédérique Odasso est journaliste santé, 
et a intégré le Centre d’éthique clinique de 
l’hôpital Cochin.

L’agro-homéopathie, vous connaissez ?

V 
ous avez peut-être découvert 

ce terme en visionnant le  f i lm 
“Homéopathie une voie”.

L’agro-homéopathie c’est l’utilisation 
de l’homéopathie sur les plantes, 
une alternative prometteuse afin 
de diminuer la dépendance de la 
production agro-alimentaire aux 
herbicides, pesticides et autres 
produits chimiques.

L’intérêt écologique et socio-écono-
mique est évident. Quelques avantages :

◾ �une réduction des coûts en raison des 
faibles doses des produits utilisés

◾ �une meilleure qualité de récolte par 
l’absence de toxicité

◾ �une réponse rapide des plantes traitées 
par homéopathie

◾ �une réduction des risques phytosa-
nitaires pour l’agriculteur qui traite, 
pour le client qui consomme, pour 
l’écosystème.

◾ �une amélioration de la qualité des sols 
et des nappes phréatiques

L’agro-homéopathie, qui a commencé 
à se développer il y a une cinquantaine 
d’années, peut être un atout pour les 
nouveaux enjeux écologiques. Cette pra-
tique pour soigner le sol et les plantes est 
très économique, sans effets indésirables 
sur l’environnement et sans danger pour 
l’homme.

Aussi ce sujet intéresse et des recherches 
sont menées, avec succès, notamment en 
Europe, en Asie et en Amérique Latine. 
L’agro-homéopathie se développe dans 
le monde entier.

Fin 2022 l’ECH a organisé un symposium 

sur l’agro-homéopathie en faisant inter-

venir des spécialistes dans divers do-

maines (agronomes, agrohoméopathes, 

homéopathes et participants venant 

d’autres domaines d’intérêt).

Le Comité Européen pour l’Homéopathie 

(ECH) représente l’ensemble des méde-

cins titulaires d’un diplôme complé-

mentaire en homéopathie, organisé en 

40 associations dans 25 pays européens.

h t t p s : / / h o m e o p a t h y e u r o p e . o r g /

agrohomeopathy-symposium-2022/

On peut aussi signaler que l’APMH « 

développe depuis une dizaine d’années 

l’agro-homéopathie autant au Maroc 

qu’en France en proposant des forma-

tions prises en charge par la MSA ».

L’Association pour la Promotion de la 

Médecine Homéopathique est une 

association nationale de patients de 

l’homéopathie.

http://apmh.asso.fr/breves/view_resume_a
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